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2.7.4. Restent une vingtaine de petits fragments tra¬
vaillés indéterminés.

Aucun de ces fragments ne se rattache à une des pièces
abîmées de l'industrie.

3. Les chutes de débitage

Les chutes de débitage sont généralement nombreuses
dans les stations littorales ; le gisement des Graviers ne
fait pas exception à la règle. Line partie des chutes était
simplement abandonnée et restait inutilisée ; une autre
partie était destinée à la fabrication de nouveaux
objets ; enfin, une troisième partie était utilisée comme
support à découper.

Sur un total de 147 pièces, la répartition est la
suivante :

empaumure 6,1 %

partie médiane 12,2%
partie basilaire 2,7%
andouillers 49,0 %
éclats corticaux 29,9 %

Si on classe maintenant l'ensemble des chutes en
3 groupes, à savoir partie supérieure de la ramure
(comprenant les empaumures proprement dites, les
épois et les éclats corticaux d'empaumures), la partie
médiane (tous les segments de merrains), la partie
basilaire (meules, pédicules, andouillers basilaires), les
résultats sont les suivants :

partie supérieure 38,4 %

partie médiane 45,3 %

partie basilaire 16,3%
(Ces pourcentages reposent sur un nombre de 86 pièces,
toutes les pièces douteuses et indéterminables ayant été,
bien sûr, écartées.)

Si l'on considère maintenant uniquement les empaumures

proprement dites (sans compter les épois et les
éclats d'empaumure), les segments de merrains (sans
compter les éclats corticaux) et les parties basilaires
(sans compter les andouillers basilaires), les résultats se

présentent comme suit :

empaumures 29,0 %

segments de merrain 58,0 %

partie basilaire 12,9 %

Quelles sont les conclusions que l'on peut tirer à la
lecture de ces chiffres Tout d'abord, si l'on considère
l'ensemble des chutes de débitage, on constate que les
andouillers représentent près de la moitié des pièces
(fig. 13). Ce pourcentage élevé n'a rien de surprenant
car les andouillers sont nombreux sur une ramure.

Les éclats corticaux représentent environ le tiers de
l'ensemble des pièces. Vu l'excellent état de conservation

du matériel osseux de la station des Graviers, ce
pourcentage paraît très élevé.
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Fig. 13 Chutes de débitage (A. Billamboz/D. Ramseyer).

Les parties basilaires sont peu nombreuses par
rapport à la quantité de chutes dénombrées (4 pièces
seulement). Par contre, les épois sont relativement
nombreux (20 pièces).

Aucune ramure plus ou moins complète n'a été
retrouvée.

Remarques
3 empaumures et un éclat cortical d'empaumure ont été
utilisés comme support à découper. Deux de ces pièces
portent des centaines de traces, stries rectilignes très
fines, résultat d'un travail important. Quant à la
troisième, si les traces de découpage sont rares, elle ne
présente pas moins d'intérêt : il s'agit d'une empaumure

dont les bois n'ont pas fini de pousser. En effet, les
extrémités ne sont ni pointues ni cassées, mais arrondies

et lisses. Les empaumures présentant cet aspect
sont rares.
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